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après le sevrage.—Un bon 
de réserver un coin de la loge s 
mes porcs de façon à ce qu’ils 
uls y pénétrer, et l’on mettra 
in un auge dans laquelle on 
bon lait écrémé frais, qui est a J 

plus économique pour te déve- 
des porcelets. On peut plus 
it d’environ trois ou quatre se- 
oer dans ce coin Une trémie à 
mettra dans un compartiment " 
ie des grains riches en protéine, Pa 
pu rouge (petit son), le gru ? 
ourteau de lin et dans un autre 
nt, des alimenta riches en 
carbone comme l’orge, te blé 

l'avoine. Les porcs pourront 
■mêmes équilibrer leur propre 
ie fois que les pores sont sevrés, 
cinq à sept semaines, on leur g 

s fourrages verts, du trèfle si 
le, ou de bons pacages suoeu- 
outera du grain et du lait écre- e 
s nourris de cette façon se dé- ne 
phis rapidement et font un 
iploi des aliments concentrée." “r 
e est également très important; i 
e indispensable au bon déve- 
il faut donc donner aux jeunes
les facilités pour prendre de 

ion seulement après te sevrage 
lorsqu’ils sont adultes. Par 

’ils sont renfermés dans de 
es, on pourra pratiquer une 1 
tens la cloison pour leur per- 
e rendre dans les passages.
es porcs reçoivent générale- ie 
>is à quatre livres de grain par . 
de poids vif. Il vaut mieux 
moulée composée d’un mélange 
in de fournir une ration mieux
Il faut d’ailleurs que nette P 
riche en protéine comme par 
gru rouge, te gru blanc et te 
lin; à la fin de la période d’en- 

, on donnera une ration riche ' 
sde carbone comme le blé 
ge et l’avoine.

ictuellement un pays où l'agri- s 
raison d’être content de son h 

bien la province de Québec—
Caron, Ministre de l'Agricul- s 

ec. wi

très courte, mais très signin.
avenant de la banque, il portait 
Sa manufacture dans un sac à—"‘
me et trois enfants lui survivent :
—Caches votre argent. . —
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n voyage " Dag ---  * - teCloutier, Inspecteur de Coopé- 
en ee moment à l’Université de 
e pour assister aux cours de 
i, qui sont donnés du 20 juillet as 
par l’Institut Américain de la 1. N 

t. s s
tut, comme on te sait, dans 1 S
érateur, a été fondé en janvier le 

les délégués des différentes t 
s américaines avec l'appui des 
griculture et principales Uni 
ce pays.

........ ........ ............. .....................— .

ice survivra, grandira et pros- ' 
is la mesure où elle restera 
et campagnarde.—Henri Bou-
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